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Prière do lui adrcsscr, à l'avenir, toute demande d'enreistrement àt ces différente livres do généalogie ainsi que tontî';
lettres, documents, etc., S'y rapportant.

Toute lettre demandantf une réponse doit inclure un timbtc
de trois cntins.

RD. A. BlARNARD,
Suerétaire du Conseil d'agrieulture et

directeur du Journal d'a grictilîw-e.

Avis.--Distribution gratuite de plans de grange-étable
et de broch~ures sur le drainage.

L'honorable M. L. Bcaubicn, commissaire do l'agrîoulturc.
et de la eolonisation, désire que nous inf'ormions nos icteurs
qu'ils pourront obtenir gratuitement, en s'adressant au sccrS- i

taire du département, à Québc, des plans de grange établh
ainsi que des brochures sur lo draitinge des terres.

CIRCULAIRES OFFICIELLES
uidi'e4st', à AM. les curéds el edputées dc la province de Québec.

DÉPARtTEMENT DE L'AGRICtILTURE ET DE LA
COLONISATION.

Quéubec, 26 septembre, 1892
M'aiuî.' il. cure.

Me permettriez vpcus dev'ous demander de vouloir bien remplir le
taibleau ci-inclus,, et nie F*adresser ait premier de novembre prochain.

Vous avez dû recevoir le discours que j'ai prononcé durant la der.
nière session par lequel j'exposais la politique du gouvernement en ce

qui concerne lüs iuitérôts agricoles.
J'attire donc sp,écialement votre attention sur ce que je dis de t nc-

portance des syndicats agricoles Ils sont lui clef du succès.
je vous demande instiinwleiit le secours de %otre influence pour

induire chaque fabricaut, chsque eociéti dte bieurrerie ou de fromna-
gerie.% faire partie d'umî syndicat. Ou pourra s'adresser pour cela au
secrétaire de la Société d'indnstrie laitière, M. - inile Castel, à Saint-
llyacintue.

J'ai le plaisir de vous apprendre que l'école de beurrerie et de fro'
Illagerie ,olivrira vrs le 1er novembre, à~ Sttinî-llyucintie. Les
jeunes genîs y recevront l'instruction gratuitement.

Pluis-je espércr que votre puaroisse y sera représentée ? Il faudra
dorénavant avoir suivi les cours de cette école on du moins avoir
subi l'examen devit son bureau d'examinateurs pour obtenir le
diplôme d'iu.qpecteur et être employé comma~ tel.

J'ai tisonnent d'être, Monsieur,
Votre obéissant çeî viteur,

Louis B,:AusirN,
Commissaire dle l'agriculture et de la colonisation

Dépiartement de l'agriculture et de la colonisation.
Quiébec, 7 octobre, 1892.

,11Ionsieiîr le (.1,udé,
Veuillez me permettre de vous demander de vouloir bien rtmplir le

tableau ci-inclus et nie l'expédier le premier de novembre prochain.
je vous ai fuit adresser quelques copies de mon discours en

Cbambre durant la deruière session, lorsque j'ai exposé la politique du
gouvernement sur la question de lîindustre laitiére.

J'attire tout spécialement votre attention sur ce que je dis do l'im.
portance des syndicats de beurreries et de froningorles. lis sont la
garatntie de notre succès.

Je vous prie de vouloir bien, durant le mois d'octobre, obtenir de
vos fabricants qu'ils s'adjoignent, à un syndicat. Nous voulons savoir
en tempjs, combien il fatudra d inspecteurs pîour la saison de l'été pro.
chain. On s'adressera pouir lit formation des syndicats, aut secrétaire
do la Société d'industrie laitière, Î% St Hyacinîthe.

J'ji Ie plaisir de vouse apprendre que l'école de beurrerie et de fro.
rnageri maintenant en construction, à St-llyacinthe, s'ouvrira vers le
quinze de novembre prochain. Les cours y seront donnés gratuite.
ment à tous ceux< qui se feront inscrire comme membres de la Société
I$1.00 par Annèel. Dorénavant, il faudra avoir suivi les cours de
cotte école ou au moins avoir subi l'examen devant son bureau d'exa-
moinateursl pouir recevoir le diplôme d'inspecteur et être employé
comme tel.

A lat première éession de 1890, la Chambre a voté la somme de
S5.000.00,. et à la seconde session cde la mê*me année une autre somme
de S*6,000 00, comme encouragement 8à flndustrie laitière. On a été
fort embarrassé pour distribuer ces sommes et en tirer un bon parti.
Tellement embarrassé que quelques députés n'ont pu en ésirs la dis-
tributinu. Il y a environ huit cents beurreries et fromageries dans la
province, et quelques diéputés en avaient au-delà dle trente dans leur
comté. Comment partager les octrois à chaque cmrtô ? Et réduit par
la subdivision, cet octroi ne pouvait être d'atucun secours efficace.

Instruit par cettA expérience, j'ai résolu d'utiliser les sommes mises
à ma disposition par la Chambre d- manière à ce que toutes les
fabriques de beurre on de fromage de lit province pussent en béné
ficier. Avec l'aide intelligent (le la Société d'industrie laitière,
l'école de St-fiyacintho a été fondée. J"fn attends de grands
résultats.

Je vous prie d'user de votre influence pour que cette école de St-
liyacintlîe soit bien achalandée. Qu'au moins chaque comté y soit
représenté Vous recevrez lilus tard d'autres détails sur cet établis-
ýement

Je crois devoir aussi accorder des primes en argenit, afin d'encoura-
ger la fabrication du beurre en hiver et développer ainsi cette branche
si négligée de notre iudustrie laitière. Cette pîrime sera payée tant
auî cultivateur qui livrera son lait à la f4brication, qu'au propriétaire
de beurrerie ou dle fromagerie convertie en betirreri ! pour l'biver qui
e'n fabriquera dut beurre , chacun ayant sa pirt de mitrite dans cette
indiistrii' La prime sera proportionnée aux quantités de lait fournies
par chacun, de manière à rendre la distribution de t'octroi la plus
équitable possible. Elle ne sera payable que pour le lait fourni à
partir du premier novembre prochain, et nie sera accordée, pour les
opérations de ce mois, qu'aux fabriques qui fonctionneront au plus au
moins dix jours en décembre. ,j e taux de la prime sera variable et
s";Ièvera avec l'avancement de la saison, puisque le plus grand
mérite consiste à prolonger la période de lactattion et à maintenir lat
quantité de lait fourni. Ce taux a été fm'\é comme suit

$0 05 puar 100 lhs de lait fourni en novembre.
010û décembre.
0.15 ' ~ ' janvier et février.

Lua prime sera répartie entre les patrons et fabricants dans la pro.
portion ordinaire appliquée à la répartition de l'argent provenant des
ventes ; 80 pour cent de la prime allant aux patrons et 20 pour cent
aux fabricants.

J'ai l'honneur d'être, Monsieur,
Votre dévoué serviteur,

Louis BîtAuDIEN,
Commissaire dc l'agriculture et de la colot%;,ation.
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